
DISTINGUER LE VRAI DU FAUX
L’histoire est écrite par les vainqueurs. Même si l’histoire 
est supposément impartiale, le milieu dans lequel sont 
les gens qui nous la racontent peut les influencer ce qui 
donne matière à interprétation.

Au Québec, nos institutions d’enseignement peuvent être 
biaisées par la provenance de leurs financements. Les 
universités anglophones et francophones attachent plus 
ou moins d’importance à un événement historique suivant 
la culture de leurs enseignants.

Alors, lorsqu’on reçoit une information, il est indispensable 
de vérifier son auteur. Une autre manière de se faire une idée 
juste est de consulter d’autres auteurs qui ne proviennent 
pas du même endroit. C’est particulièrement vrai sur 
internet alors que certaines plateformes de communication 
font paraître des informations que l’on devrait vérifier avant 
de prendre pour acquis ce qu’on y trouve.

Un autre paramètre qui joue en notre faveur, c’est le 
temps. Lorsqu’on reçoit une information, on ne doit pas 
s’empresser de l’appliquer ou de la transmettre. Parce 
qu’un autre écrit pourrait venir apporter un autre point 
de vue.

D’ailleurs Radio-Canada annonce un service de dépistage 
de fausses nouvelles appelé Les Décryteurs. Cette 
équipe traque des fausses informations qui se propagent 
sur les réseaux sociaux. Sa mission est de combattre la 
désinformation et de mettre en lumière les recoins les plus 
sombres du web. decrypteurs@radiocanada.ca

Guy Archambault, Président 

ÉDITORIAL

325e DE LA FONDATION DE LA 
SEIGNEURIE DE SAINT-CHARLES

Le samedi 24 octobre 2020
de 10 h à 16 h

Salle de l’Institut canadien
16, rue St-Pierre, Saint-Charles

PROGRAMME :
9 h à 10 h : ........... Assemblée générale de la SHRL
10 h à 11 h 30 : .... Présentation de la brochure : 1995-2020 
 Saint-Charles-sur-Richelieu s’épanouit !
11 h 30 à 12 h : .... Tricentenaire des pionniers
12 h à 13 h 30 : .... Dîner
13 h 30 à 14 h : .... Manuscrit d’Isidore Desnoyers
14 h à 14 h 30 : .... Remise de prix pour le Jeu «Qui perd gagne»
15 h : .................. Dépôt floral et hommage aux Patriotes
 au monument dans le parc de Saint-Charles

Tous les membres de la Société d’histoire ainsi que tous
les citoyens et citoyennes sont invités.

Inscription : Claire Vallée : 514 606-1869
  Guy Archambault : 450 787-9719
  Onil Perrier : 450 787-3229

Pour nous joindre : Société d’histoire des Riches-Lieux, 288, rue du Collège, Saint-Denis-sur-Richelieu (Québec)  J0H 1K0
Tél. 450 787-3229  /  perricha@sympatico.ca   ///  www.riches-lieux.com
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1995 - 2020
Saint-Charles-sur-Richelieus’épanouit !

Onil Perrier

COLLECTION SOCIÉTÉ D’HISTOIRE DES RICHES-LIEUX 
LES ÉDITIONS HISTOIRE QUÉBEC

1995 - 2020

Inscription :
20$ - Diner inclus
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Un 24 juin, une invitation
« JOHANNIQUE »
Constatant que l’église de Saint-Denis allait 
ouvrir le 22 juin et donc qu’on pourrait le 24 
y recevoir jusqu’à 50 personnes ; constatant 
que le député fédéral allait venir distribuer 
des objets de fierté québécoise ; apprenant 
d’autre part qu’on célèbre en 2020 le 100e 
de la canonisation de sainte Jeanne d’Arc 
; désireuse d’honorer une fois de plus les 
Patriotes que les Anglais appelaient alors 
des Jean-Baptistes... la Société a invité 
ses membres et le public à une VISITE 
JOHANNIQUE le 24 juin.

On a voulu répondre à trois questions : 
Pourquoi saint Jean Baptiste, précurseur 

de Jésus-Christ, a-t-il été choisi comme patron par les 
Canadiens en 1834 ? Pourquoi nous réjouir de ce que la 
Pucelle d’Orléans a finalement été canonisée en 1920 ? 
Et pourquoi comparer nos Patriotes à ces personnages ?

La réponse c’est que toutes ces personnes ont été des 
« précurseurs » en dénonçant des « puissants » qui 
écrasaient et tuaient les petites gens; toutes l’ont payé 
de leur vie comme Jésus-Christ l’a fait : Jean-Baptiste fut 
décapité en l’an 30; Jeanne d’Arc fut brûlée sur un bûcher 
en 1430 et nos Patriotes tués dans les années 1837-1838.

Pour accompagner ce geste, la Société a 
exposé pendant huit jours la RELIQUE du 
Carillon-Sacré-Coeur, cousue vers 1905, 
un drapeau qui a été le « précurseur » du 
Fleurdelisé de 1948.

Les plus malins de nos membres vont se dire : voilà 
qu’on nous invite à considérer les Patriotes comme « 
canonisables», des saints quoi !

24 octobre  .......................... Colloque de la SHRL à l’Institut canadien de Saint-Charles-sur-Richelieu
22 novembre  ...................... Commémoration des Batailles Patriotes

Calendrier

le 325e Saint-Charles
La municipalité avait préparé un programme d’activités 
pour souligner cet anniversaire en 2020. À peu près tout 
a été annulé à cause de la pandémie. Sauf que notre 
Société a décidé d’aller de l’avant avec la BROCHURE de 
40 pages déjà prête, qui sera imprimée sous peu et qui 
sera lancée au COLLOQUE à la mi-octobre.

Son titre «SAINT-CHARLES-SUR-RICHELIEU 
S’ÉPANOUIT !». ON y verra au début un 
mot du maire Marc Lavigne, puis un 
rappel des évènements des dernières 25 
années. Une liste de plusieurs DÉCORÉS 
de la localité. De nombreuses photos, une 
chronologie sommaire et une bibliographie 
des ouvrages écrits SUR Saint-Charles ou 
écrits PAR des auteurs de Saint-Charles. Ce 
sera un aidemémoire à conserver.

VIE DE LA SOCIÉTÉ

Une CROISIÈRE qui s’amuse
et qui prend l’air sur le Richelieu

Le jeudi 6 août, huit membres de la Société sont montés à bord du 
GRIFFON, goélette de Carmel 
Ross, pour une croisière de trois 
heures, de Saint-Denis jusqu’aux 
Îles-aux-Cerfs à Saint-Charles. La 
journée, ensoleillée mais venteuse, 
a empêché le groupe d’accoster, 
comme il l’aurait souhaité. Mais 
les commentaires ont suffi pour 
attirer l’attention sur divers 
éléments du patrimoine
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1995 - 2020

Saint-Charles-sur-Richelieu

s’épanouit !

Onil Perrier

COLLECTION SOCIÉTÉ D’HISTOIRE DES RICHES-LIEUX 

LES ÉDITIONS HISTOIRE QUÉBEC

1995 - 2020

Collaborateurs : Onil Perrier et Guy Archambault   -   Graphiste : Guylaine Ménard 2

page suivante...

Photo : Luc Charron

Photo : Guylaine Ménard
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TRICENTENAIRE DES PIONNIERS
de Saint-Charles et de Saint-Denis, 1720-2020

Il nous a paru bon, au COLLOQUE de cette année, 
de mettre en lumière les débuts héroïques de nos 
paroisses-soeurs, fondées toutes les deux en 1740, 
avec le même curé, mais dont les pionniers sont arrivés 
dans des circonstances différentes à partir de 1720.

Dans les deux cas, suite à la Grande Paix de Montréal 
en 1701, qui avait fait cesser les incursions des Iroquois, 
il devenait possible de s’établir dans la vallée loin des 
forts de Chambly et de Saint-Jean. Mais il fallut encore 
20 ans pour que les deux seigneurs trouvent du temps 
et de l’énergie pour s’occuper de leur fief. Et il a fallu du 
temps pour que les Filles du Roy et leurs descendants 
se multiplient...

C’est tout cela, la période des pionniers, que nous 
décrirons avec plus de précisions au colloque d’octobre. 
Pourquoi il a fallu plus de 25 ans pour que ces pionniers 
arrivent ? Qui étaient-ils ? D’où venaient-ils ? Où se sont-
ils établis au juste ? Quelles dimensions avait leur terre 
? Pourquoi pas de village tout de suite ? Combien fallait-
il de familles pour que l’évêque leur envoie un curé. 
Pourquoi une terre donnée au curé ? Quel rôle jouaient 
le seigneur et le curé ? Etc

Tous purent constater que les rives sont occupées 
presque partout par des habitations luxueuses laissant 
peu de place à la verdure et peu d’accès au public. On 
a constaté aussi que les marinas abritent des centaines 
de yatchs dispendieux. Alors qu’il y a peu de moyens 
disponibles aux gens ordinaires, tels que des pontons, 
pour faire des promenades sur l’eau à peu de frais... qui 
font moins de dommages aux rives et ... aux poissons.

Carmel Ross, propriétaire de cette goélette depuis 
42 ans, est allé la chercher à l’Anse-aux-Griffons 
en Gaspésie. Il l’a pilotée sur le fleuve jusqu’ici, l’a 
démontée et reconstruite. Il lui a même ajouté une 
cabine, de sorte qu’elle peut accommoder entre 12 et
15 passagers, si les gens peuvent s’asseoir dehors.

Construite en 1964, cette goélette pèse environ 10 tonnes 
et elle est encore solide. Mais comme lui-même prend de 
l’âge, il cherche à la vendre. Il l’offre maintenant pour 
58 000 $ et en attendant, il vous attend pour faire un 
tour. Notons qu’elle servit à Saint-Ours en 2003, pour 
rappeler Champlain qui remontait notre rivière en 1603.

Le GRIFFON de CAVELIER DE LA SALLE
En 1678, cet explorateur conduit vers les Grands Lacs une trentaine d’hommes, dont le 
récollet Louis Hennepin. L’expédition arrive aux chutes du Niagara que ce religieux est le 
premier à décrire et à dessiner.

À l’embouchure sur le lac Ontario, ils construisent le fort Conti (devenu Niagara) et en haut des chutes, à la pointe de l’est du 
lac Érié, ils construisent un brigantin qu’ils baptisent le Griffon en l’honneur de Frontenac, dont trois pattes de griffon ornent 
les armoiries. Ce voilier est destiné à explorer les rives des lacs et à rapporter des fourrures à Montréal. Il jauge environ 40 
tonneaux et porte cinq petits canons. Son constructeur est Moïse Hillaret.

Le Griffon entame son premier voyage le 7 août 1679 sur le lac Érié, remonte la rivière du Détroit et arrive sur le lac et la 
rivière Sainte-Claire le 12 août, jour de la fête de cette sainte. Il traverse le lac Huron du sud au nord et entre sur le lac 
Michigan par le détroit de Michillimackinac. LaSalle le fait charger de fourrures et le renvoie au poste de Niagara vers la 
fin du mois. Cinq ou six hommes sont à bord, mais le brigantin n’arrivera jamais à destination. En septembre 1930, on 
a trouvé les squelettes de six hommes dans une caverne de l’Île Manitoulin (vis-à-vis Sudbury) et à quelque distance, 
la coque d’un petit bateau... Mais comme plusieurs navires se sont échoués dans ces lieux, on n’a pas pu prouver que 
c’était l’épave du GRIFFON.

Photos : Luc Charron
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C’est par un 
grand OUF ! de 
contentement que 
les Dionysiens ont 
vu s’ouvrir, du moins 
of f ic ieusement, 
ce café-bistro, le 
8 août dernier. On 

l’attendait depuis six mois, en fait depuis que le feu 
avait détruit notre dernier restaurant. Imaginez : Saint-
Denis, un endroit touristique par excellence, pas de 
place pour recevoir des visiteurs ! Pas de place pour 
aller manger entre amis ! Catastrophe !

Heureusement, un groupe de citoyens a pris le 
problème par les cornes... Grâce à la collaboration de
Claude Jussaume, ils ont trouvé l’endroit idéal et, en 
moins de trois mois, ça y est : on a reçu les premiers 
clients par une ÉPLUCHETTE avec autres plats et 
boissons appropriées. Jusqu’à 22 h. Ouverture réussie, 
par un soleil radieux ! Et notre député fédéral Xavier qui 
nous est arrivé de Baie-Comeau pour fêter ça.

Cette soirée d’animation qui a eu lieu à l’extérieur était
un moyen de financement. L’inauguration officielle 
aura lieu vers le 10 septembre et sera sur invitation vu
les restrictions occasionnées par la pandémie. Le 
comité invitera le Dr Richard Nelson, arrière-arrière 
petit-fils de Wolfred. Celui-ci verra sur les murs 
plusieurs textes relatant les exploits de son ancêtre, 
chef des Patriotes en novembre 1837 et premier maire 
élu de Montréal en 1854. Sur sa pierre tombale à Sorel, 
on dit de lui qu’il fut un « homme de bien » (en anglais 
An Honest Man).

ÇA ET LÀ

L’événement annuel vise à ouvrir les portes des
édifices patrimoniaux à caractère religieux et 
spirituel. La programmation est ouverte à toutes 
les traditions religieuses.

L’édition 2020 se tiendra sur l’ensemble du 
territoire québécois et aura lieu les 12 et 13 
septembre 2020.

À Saint-Denis
le dimanche 13 septembre de 12 h à 17 h

VISITES GUIDÉES GRATUITES
DE L’ÉGLISE SAINT-DENIS ET DE LA SACRISTIE

C’est avec plaisir 
que Laurence et 
Camille vous feront 
découvrir l’histoire 
de notre église 
patrimoniale, 1792, 

en vous commentant toutes les particularités 
exceptionnelles qui s’y retrouvent.

Également, vous pourrez voir l’exposition 
de photos et d’objets à la sacristie.

Modules d’interprétation de la cloche 
Marguerite-Michel La CLOCHE DE LA 
LIBERTÉ DU QUÉBEC ET DU CANADA

Ce concept interactif
a gagné le PRIX 2019
ACTION patrimoine !
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